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les alenitour.s du sanc tu aire -son t convertis en .champ de foire.
L'aniqur (les pèJ-Iriliages fait sou vent entreprendre aux Abys-
sins le voyage de la, Terre sainte. Jérnsalemn a une colo'nie de
moines de Sinte-Thiècle' chargés (le recevoir' les pièlerins d'A-
byssinie.

Quant aux jeûnies, ils remplissent plus (le la moitié de l'an-
née -200 jours au bais mnot - deux jours par semaine et deux
longs cîrrêinies dle 4Q à 45.jou!,s- - '.- plus rigoureux commience
iminédiatement après lat cérémonie grotesq.ue du bain universel
ein l'hoinýiir du baptêmie du Sau veur le jonr die l'Epiphianie.

Tel est, en peu de miots, le christianisme des Abyssins.
D'uêeIV a Lélon _XIII, les Papes n'ont jamais cessé dle

travailler à. la conversion de Ce-, pays.
Au litiliei (lu 16e siècle, le pape Jean MI lui envoie des mis-

sionn-aires qui le font r-eitr;er ml partie dans le giron de l'Eglise,
niais larvea.1 pouivoir dui tyranl Baisilidlas en 16.32 vient
tout comnproniettre:

Les fls dle saint F rançois vienu .!nt, en 1.70:2, remnplacer les
Jésuites tombés victimie.s de leur dévouemnent. Deux Pères
Franciscains, inîaityxisiés en 18:38, seront bientôt béatifiés.

En 1846, Grégroire XVI on voie trois groupes (le mnission-
naires. Dans le bassin du hiaut Nil, à l'ouest, s'avancent des
Au.ýricliens qui- fonderont plus tard la inissioii de - Khiartouim;
sur les collines des Gallas au.sud, viennent caniper des Capu-
cins d'origrine italiénnie au pied dles miontagnes *du T ijgé, au
noi-d, s'installent (les LazaristÈs français. L'oeuvre de la Propa-
gation de la Foi, pend(ant uin dinii-sièc]Le, s,utient de ses Prières
et de ses aumôn()ie.s le courage de tous ces soldats du Christ.

La mission (le Kh-Iai-toumi a disparu, voilà douze ans révolus,
noyée sous les flots de P'i tvasiiôn nal) (iste; la unission des GaI-
lits a eu son heure de gloire, soins lat direction du saint cardinal

Ea~j.ille compte aujoiurd'hui sept missionnaires -capu)cins,
;six prêtres indigènes et 6 000 fidèles. Seule la mnission française
ýau prix de quels sacrifices, Dieu le sait, avait donné de brillants
.résultats et autorisait dc miagnifiques espérances. Quatorze
milles fidèles, en 1894, douze missionnaires, vingt prêtres du
rit abyssu, huit Frères coadjuteurs, deux ma isons de Filles de
lat chacrité, dix statues, dix églises, un séminaire à Kéren pour
la formation du clergé. indigène avec quarante-cinq élèves, hiuit
écoles primaires, deux orphelinats.
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